
 

Près de Forges-les-Eaux, l’âne est une aide 
précieuse au maraîchage 

Une dizaine de futurs maraîchers de Seine-Maritime se sont 
retrouvés fin septembre à la ferme du Coq à l'Ane de 
Beaubec-la-Rosière afin de s'initier à la traction animale.  
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La traction animale était expliqué ces derniers jours. (©L’Eclaireur-La Dépêche)  

Tout au long de cette journée, les stagiaires se sont initiés à la traction animale, et plus 
particulièrement à celle des ânes pour les soins à apporter à leur potager. 

Ce stage était organisé par Romain Vugier des Défis Ruraux d’Allouville-Bellefosse. Il était 
animé par Sébastien Levacher, formateur de l’association Le Coq à l’Ane. Cette journée a 
permis aux participants de découvrir les bases théoriques et pratiques de la traction asinienne. 
Ils ont également observé et utilisé les outils adaptés. 

Un animal précieux 

L’âne remplace utilement le motoculteur et n’est pas polluant. Contrairement à un tracteur, 
il ne tasse pas la terre. Plus calme que le cheval, il passe dans les passages étroits des allées 
potagères. 



 

Les stagiaires du jour ont apporté, sous les conseils de Sébastien Levacher, des soins aux ânes 
du troupeau. Ils les ont par exemple pansés et ont nettoyé leurs sabots. 

Sébastien Levacher décrit : 

L’âne bien éduqué est un animal précieux pour la production de légumes. Pour ce faire, le 
choix du licol, proportionné au cou de l’animal, est primordial. Son collier ne doit absolument 
pas comprimer la jugulaire. 

Sébastien Levacher explique le fonctionnement des outils agricoles tractés par un animal. 
Pépette et Nesquik tirent la leveuse à pommes de terre. Swann prend garde à ne pas mettre 
ses sabots sur les buttes. (©L’Eclaireur-La Dépêche)  

Sébastien Levacher a aussi détaillé les différents outils qu’il attelle à ses ânes. Des outils 
multifonctions qu’il a lui-même adaptés selon la nature des travaux : retourner la terre, 
désherber, butter ou encore biner. La canadienne, la kassine ou encore le cultivateur, engins 
agricoles à traction animale, ont été manipulés par les futurs maraîchers. 

Chacun à tour de rôle a guidé les ânes Pépette et Nesquik (attelés en duo) et tenu le guidon 
de la leveuse pour ramasser les pommes de terre. Les stagiaires ont pris plaisir à diriger l’âne 
Swann lequel a tracé tout droit de légers sillons pour faire mieux pénétrer l’eau entre les 
billons. 

Cette journée de formation générale sur la production de légumes et l’utilisation de traction 
animale sera prolongée par une cession supplémentaire le 4 octobre 2018 à Sommery. 


